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 OUVRAGES 
 KASSA Sabrina, Nos ancêtres les chibanis ! Portraits d’Algériens arrivés en France dans les Trente Glorieuses, Paris, 

Autrement, 2006, 208 p. (collection mémoire/histoire) 
Les chibanis, les « cheveux blancs » en arabe dialectal, ce sont les vieux immigrés maghrébins. Ils sont arrivés pendant les Trente 
glorieuses (1945-1975), à l’époque où la France avait besoin de bras, ils ont tous connu des parcours les menant de l’exil à 
l’enracinement dans la société française, sans pour autant renoncer à leurs identités, à leurs valeurs, à leur passé. Les parcours sont 
divers mais ces immigrés ont un point commun : ils sont en général invisibles dans le paysage français. Ce livre retrace le parcours 
d’intégration de huit d’entre eux, tous engagés dans la vie sociale. 

 Office Aquitain de Recherches, d’Etudes, d’Information et de Liaison sur les problèmes des personnes âgées (OAREIL), Le 
vieillissement des immigrés en Aquitaine, Paris, L’Harmattan, 2006, 143 p. (La gérontologie en actes) 
Le rapport présenté dans cet ouvrage date de 2003 et a été réalisé à la demande du Fasild Aquitaine, par l’OAREIL. Il est 
nécessaire pour l'avenir de la gérontologie qu'elle prenne en compte des populations jusque-là peu visibles pour des raisons 
sociales, sectorielles ou démographiques. Les immigrés âgés font partie de ces publics émergeants qui rendent indispensables 
l'adaptation des dispositifs et la formation des professionnels. Mais plus que d'une mise en adéquation ou d'un ajustement, il s'agit 
d'ouvrir la gérontologie à d'autres pratiques autour de l'intégration, de l'interculturalité et des approches communautaires. 

 Le Conseil Général de Meurthe et Moselle, avec le concours du Fasild, va publier fin du mois d’octobre un ouvrage présentant les 
récits de vie d’une cinquantaine de personnes qui vivent dans des foyers de travailleurs migrants. Il contient, fidèlement le 
récit de leur parcours, complété d’une galerie de photos et de poésies (d’une jeune écrivain). 

  Contact : Monsieur Mohamed BENCHAABANE – Référent Départemental Intégration - Conseil Général de Meurthe et Moselle – 03  
  83 94 52 37 

 PERIODIQUES 
 VIEILLIR DANS L'IMMIGRATION : UNE VIEILLESSE A PART ? 

Ce numéro de la revue Vie sociale (n°3, 2005, 107 p.) rend compte d’une journée d’étude qui s’est déroulée le 27 janvier 2005 à 
l’Institut régional de travail social Ile-de-France de Montrouge/Neuilly-sur-Marne, sur le thème « Vieillir dans l’immigration : une 
vieillesse à part ? ». Cette journée de réflexion visait à articuler analyses sociologiques sur le vieillissement et sur l’immigration, et 
présentation d’actions initiées en différents lieux par différents professionnels du secteur sanitaire et social. Les intervenants se sont 
interrogés sur l'éventuelle spécificité du vieillissement des personnes immigrées. De nombreux immigrés sont restés en France et 
connaissent le vieillissement, après être arrivés dans le cadre d'une immigration de travail considérée comme provisoire par le pays 
d'accueil. Certains ont pu réaliser un regroupement familial, d'autres non ; la situation sociale de ces derniers présente le caractère 
le plus critique. Si le diagnostic des problèmes sanitaires et sociaux est aujourd'hui assez clairement élaboré, les actions en sont à 
leur balbutiement et génèrent, pour les institutions et les professionnels, toute une série de questionnements.  

 LE PASSAGE A LA RETRAITE DES IMMIGRES EN FRANCE 
Les premiers résultats de l’enquête nationale sur le « Passage à la Retraite des Immigrés » (PRI) lancée en 2004 par la CNAV (voir 
Actualités sur… spécial « Personnes âgées Immigrées » de 2004), ont été présentés dans le numéro 44 de la revue Retraite et 
société de janvier 2005, intitulé « Le vieillissement des immigrés » (285 p.). Réalisée avec la collaboration de l’Insee et dirigée par 
Claudine Attias-Donfut, responsable de la Direction des recherches sur le vieillissement à la Cnav, cette enquête vise à mieux 
connaître la population des retraités immigrés, afin d’orienter les actions à mettre en place auprès d’eux. Menée sur un échantillon 
de 6 211 immigrés âgés de 45 à 70 ans, elle a bénéficié de la participation financière de plusieurs institutions, notamment le Fasild, 
l’Agirc-Arrco, la MSA, la Cancava et la Caisse des mines.  
Cette enquête est complétée d’une étude sur les résidants de foyers de travailleurs migrants, qui constituent 1,9 % de la population 
immigrée de plus de 60 ans.  
Régulièrement des articles consacrés à la question des migrants vieillissants sont publiés dans la Revue Retraite et Société (Revue 
éditée par la CNAV). 

 RAPPORT : Regard sur les personnes âgées immigrées vivants seules 
Suite à l’enquête présentée ci-dessus, Rémi GALLOU, a réalisé le rapport ci-dessous :  
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Le vieillissement des hommes immigrés isolés en foyer, rapport de Rémi GALLOU avec la collaboration d’Alain ROZENKIER, 
CNAV, juin 2005, 117p. 
 

Il s’agit d’un travail qualitatif permettant d’approfondir les conditions de vie des immigrés vieillissants dans les foyers de travailleurs 
en France afin de réaliser des préconisations réellement tenables visant à améliorer les situations de vie. 
 

Si les travaux sur ce public sont les premiers à avoir été réalisé dans les années 1990 et donc assurément les plus nombreux 
comparativement à des travaux sur le vieillissement des migrants dans les familles… celui-ci synthétise et met en perspective 
l’essentiel de ce qui été constaté jusqu’alors et prolonge sur les effets des transformations de foyers en résidences sociales. 
 

Extraits du chapitre : les résidants des foyers dans l’univers des hommes immigrés isolés vivant en France (pp 27-51). 
Cette partie est très intéressante car elle permet de mettre en avant des caractéristiques spécifiques aux hommes vivants seuls 
selon que ce soit dans un foyer, dans l’habitat diffus (meublés, garnis, chambre d’hôtel, pièces indépendantes…) ou dans des 
logements classiques. Ce travail montre que le parcours de vie de ces hommes vivant seuls et notamment lors de leur vieillissement 
est influencé par le parc d’habitat dans lequel ils se trouvent. 
 

Données générales : 700 000 immigrés vivent seuls en France en 1999 
La France compte en 1999, 4,3 Millions d’immigrés, dont la plupart vivent en famille ou en couple. Les régions Ile-de-France, PACA 
et Rhône-Alpes concentrent (dans les trois parcs) la majeur partie des immigrés âgés vivants seuls. Les immigrés vivants seuls sont 
510 000 à résider dans l’habitat individuel et 190 000 dans une forme d’habitat collectif (foyer, hôpitaux, maison de retraite…). Parmi 
ces derniers, 1/4 vivent dans un foyer de travailleurs migrants. 
 

Les femmes immigrées vivants seules résident à 90% dans le parc classique de logement. Elles ont en moyenne 61,6 ans et sont 
pour les 2/3 originaires d’un pays européen. 
 

Les hommes immigrés vivants seuls sont en moyenne âgés de 55 ans alors que les immigrés (vivant en couple ou famille) ont en 
moyenne 47,4 ans. Quel que soit le parc, les logements des migrants vivants seuls présentes souvent des conditions de confort 
moins bon que ceux des immigrés vivant en famille.  
Si les immigrés dans leur ensemble sont surtout originaires de pays de l’Europe, les immigrés hommes vivants seuls sont surtout 
originaires de pays d’Afrique subsaharienne, d’Algérie et du Maroc.  
 
 

Les immigrés vivants seuls dans le parc classique sont originaires de l’ensemble des pays d’émigration qu’accueille la France, 
avec une sur-représentation des ressortissants d’Europe et d’Asie. Ils sont en moyenne âgés de 48,3 ans. Leur présence dans ce 
parc augmente aux âges les plus élevés. Cela est certainement dû au fait que des personnes vivant en couple y sont resté après un 
veuvage ou une séparation. Cinq hommes migrants âgés vivants seuls sur dix dans ce parc sont des veufs ou divorcés ; un sur deux 
ont des enfants. 
Ces personnes sont arrivés dans ce parc à différentes périodes de vie (jeunesse/ couple/ veuvage…). Nombreux sont ceux qui n’ont 
connus que ce parc, car ils y sont entrés pour la première fois, lorsqu’ils étaient enfants (donc en accompagnement de leur parent). 
 

Les immigrés vivants seuls dans un foyer sont dans neuf cas sur dix originaires d’un pays du Maghreb ou d’Afrique. 
L’âge moyen des résidants est de 54,8 ans. Les personnes qui vivent en foyer ont tendance « à vieillir sur place », car peu s’y sont 
installé après 1980. Ils avaient en moyenne 25 ans lorsqu’ils sont arrivés la première fois dans un foyer. 
Ces personnes sont les moins instruites (sur l’ensemble des immigrés âgés vivants seuls) : 70% d’entre eux n’ont été scolarisés que 
jusqu’à l’école primaire. Cette donnée s’explique par la période de recrutement à laquelle ce public se rattache : les 30 glorieuses, 
où la main d’œuvre recherchée n’était pas qualifiée. 
Contrairement aux apparences, seuls trois hommes vivants seuls sur dix dans un foyer sont des « célibataires». Les autres vivent en 
célibataires mais sont mariés, ont des enfants, souvent plusieurs, mais restés au pays. Ainsi, un homme âgés sur deux vivant en 
foyer a connu la vie de couple avec au moins un enfant avant la migration. C’est certainement aussi pourquoi, 53% d’entre eux, 
souhaitent retourner « un jour » au pays. 
 

Les immigrés vivants seuls dans le parc diffus sont à 60% des ressortissants d’un pays du Maghreb et d’Afrique et à 40% 
d’Europe et d’Asie. Leur moyenne d’âge est de 43,3 ans. Ce parc semble spécialisé dans l’hébergement des migrants les plus 
jeunes. Il semble jouer un rôle de passage, car il enregistre de nombreuses entrées récentes : 53% des personnes y sont arrivés 
après 1980. Ainsi, lors de leur installation dans ce parc, les migrants sont en moyenne âgés de 21 ans, Ils sont souvent très instruits 
(42% ont un niveau d’études supérieur). Ces éléments expliquent pourquoi sept hommes vivant seuls sur dix dans ce parc sont 
célibataires, et n’ont pas ou peu d’enfants. 
 

« Vivre seul est une donnée fondamentale dans la trajectoire d’une partie des immigrés présents en France.  Si, pour certains, il 
s’agit d’un choix, pour beaucoup d’autres, être célibataire en France relève d’une contrainte. » Mieux connaître leur caractéristique 
et répartition selon les parcs permet de les accompagner dignement et pertinemment une fois âgé. La prise de conscience du 
vieillissement en foyer est arrivée en France tardivement, mais est prise maintenant en compte… Or, d’autres migrants vieillissent… 
parfois seuls… discrètement… dans d’autres parcs… il devient donc urgent de s’occuper de tous. 

 EMISSION 
Sur France Inter, l’émission « Interception », a donné la parole à de vieux travailleurs immigrés : pourquoi, l’heure de la retraite 
venue, restent-ils en France ? Pourquoi sont-ils seuls, loin du soleil de leur terre natale, dans des foyers qui ressemblent de plus en 
plus à des mouroirs ? Ce reportage intitulé « Immigrés à la retraite - Les vénérables vulnérables », a été réalisé par Omar 
Ouahmane.  
 


